
La confÃ©rence de Londres allie aides et pressions pour aider la Somalie

@rib News, 24/02/2012 â€“ Source AFPLes participants Ã  la confÃ©rence sur la Somalie Ã  Londres ont endossÃ© jeudi une
longue liste d'engagements dans l'espoir encore tÃ©nu de Â«Â rÃ©tablir la sÃ©curitÃ© et la stabilitÃ©Â Â» dans ce pays dÃ©vastÃ© par
20 ans de guerre civile, et de neutraliser Â«Â les pirates et les terroristesÂ Â».Le Premier ministre britannique David
Cameron --hÃ´te de la confÃ©rence qui a rÃ©uni une quarantaine de pays et une dizaine d'organisations internationales dont
l'ONU, l'UE, l'Union africaine et la Ligue arabe-- s'est dÃ©clarÃ© encouragÃ© par Â«Â les premiers signes de fragiles
progrÃ¨sÂ Â» dans le cadre Â«Â d'un cheminement qui promet d'Ãªtre longÂ Â».
AprÃ¨s Ãªtre officiellement sorti de l'Ã©tat de famine, le pays qu'environ un million de ses habitants ont fui est minÃ© par la
corruption et accueille sur son sol quatre armÃ©es africaines engagÃ©es contre les rebelles islamistes shebab, affiliÃ©s Ã  Al-
QaÃ¯da.Le communiquÃ© final de la confÃ©rence dresse le catalogue de promesses de soutien politique, financier et
humanitaire, accompagnÃ©es de mises en garde et de strictes conditions.La communautÃ© internationale s'engage Â«Â Ã 
injecter un nouvel Ã©lan dans le processus politique, Ã  renforcer l'Amisom (force de l'Union africaine en Somalie)Â Â», dit le
texte.Elle promet d'aider le pays Ã  former ses forces de sÃ©curitÃ© Â«Â et Ã  intensifier les actions contre les piratesÂ Â» - qui
sÃ©vissent dans l'ocÃ©an Indien - et Â«Â le terrorisme qui pose une menace sÃ©rieuse sur la sÃ©curitÃ© en Somalie, dans la
rÃ©gion et au niveau internationalÂ Â».Le Royaume-Uni, qui accueille une large communautÃ© somalienne, n'a pas cachÃ©
que son investissement dans le dossier Ã©tait notamment dictÃ© par la prÃ©sence Â«Â d'un nombre substantiel de
Britanniques dans les camps d'entraÃ®nement des shebabÂ Â».Sur la recommandation express de la secrÃ©taire d'Etat
amÃ©ricaine Hillary Clinton, le texte souligne la dÃ©termination de la communautÃ© internationale Â«Â Ã  agir contre ceux qui
s'opposent au processus de paixÂ Â».Â«Â Nous nous sommes entendus sur le fait que le mandat des institutions fÃ©dÃ©rales
de transition se termine en aoÃ»t 2012. Il ne peut pas y avoir d'autres prolongationsÂ Â», soulignent les signataires en
insistant pour que la future Â«Â AssemblÃ©e soit reprÃ©sentative des vues du peuple somalien de toutes les rÃ©gionsÂ Â».Mme
Clinton a prudemment qualifiÃ© Â«Â d'ambitieuxÂ Â» le projet politique somalien. Mais Ã©chaudÃ©s par les Ã©checs de plans de
rÃ¨glement prÃ©cÃ©dents, des diplomates n'ont pas cachÃ© en privÃ© un certain scepticisme.Â«Â Les solutions importÃ©es de
l'extÃ©rieur n'ont jamais marchÃ©, ne marchent pas et ne marcheront pasÂ Â», a pour sa part tranchÃ© l'ONG Oxfam, alors
qu'Amnesty International redoutait que les actions de la communautÃ© internationale contribuent Â«Â Ã  une plus ample
dÃ©tÃ©rioration de la situation des droits de l'HommeÂ Â».M. Cameron a de son cÃ´tÃ© commentÃ© la crÃ©ation d'un Â«Â fonds de
stabilitÃ© localeÂ Â» en prÃ©cisant qu'il aurait notamment pour tÃ¢che de vÃ©rifier que l'aide internationale n'est pas
dÃ©tournÃ©e.L'urgence et l'ampleur de la tÃ¢che ont Ã©tÃ© soulignÃ©es par tous. Â«Â Il s'agit d'une opportunitÃ© que nous ne
pouvons pas nous permettre de raterÂ Â», a soulignÃ© le secrÃ©taire gÃ©nÃ©ral de l'ONU Ban Ki-moon.M. Cameron et divers
participants ont Ã©galement soulignÃ© leur dÃ©termination contre les pirates, en faisant en sorte qu'ils soient jugÃ©s dans la
rÃ©gion.Le Premier ministre Abdiweli Mohamed Ali, prÃ©sent jeudi au sein de l'hÃ©tÃ©roclite dÃ©lÃ©gation somalienne, aux cÃ´tÃ©s
du prÃ©sident somalien Sharif Cheikh Ahmed et des reprÃ©sentants des rÃ©gions sÃ©cessionnistes du Puntland et du
Galmudug, avait souhaitÃ© un plan Marshall, pour aider son pays sur la voie de Â«Â la paix, la stabilitÃ© et la normalitÃ©Â Â».Au
nombre des rÃ©centes avancÃ©es figure la dÃ©cision par l'ONU de renforcer les effectifs de la force africaine en Somalie
(Amisom), portÃ©s Ã  18.000 hommes.Son dÃ©ploiement et l'engagement d'autres forces Ã©trangÃ¨res, kenyanes au sud et
Ã©thiopiennes au centre, ont permis un reflux des insurgÃ©s islamistes shebab, qui ont abandonnÃ© la capitale, perdu leur
bastion de BaÃ¯doa (sud-ouest) mercredi, mais contrÃ´lent encore plusieurs rÃ©gions.Jeudi, ils ont promis de contrer Â«Â par
tous les moyens possibles, tous les rÃ©sultats de la confÃ©rence de LondresÂ Â».Au total, une cinquantaine de pays de la
rÃ©gion et divers Etats occidentaux ou arabes notamment avaient rÃ©pondu Ã  l'appel, ainsi que l'ONU, l'Union europÃ©enne,
l'Union africaine et la Ligue arabe. Une rÃ©union de suivi est prÃ©vue en juin Ã  Istanbul.En privÃ©, nombre de diplomates ont
soulignÃ© la fragilitÃ© du processus politique, aprÃ¨s l'accord-cadre signÃ© par les parties somaliennes samedi dernier, qui
prÃ©voit la mise en place d'une assemblÃ©e constituante chargÃ©e de dÃ©finir les contours d'un futur Etat fÃ©dÃ©ral, et de
prÃ©parer des Ã©lections Ã  une date indÃ©terminÃ©e.
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